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Un jour, sine ue Simon invita désus 
à Manger, Avec lui. 


(Chez, Simon, tout indiquait la fortune » 


d'abard, 


la salle était richement décorée, puis des lits étaient 


Les tables étaient chargées de vins fins, de figues, 
de raisins, de grenades. » 

Or, vers la fin du repas; Me fomme qui avait eu 
une mauvaise conduite, mais qui, ayant entendu par- 


Elle s'approcha de Jésus, se mit à sés piéds qu'elle 
inondaît de ses larmésiet essuyalt de s6s cheveux. 

Simon était indigné. Comment Marie-Magdeloine 
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Jésus ne la chassait:il pas ? 
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placés autour des tables afin de permettre aux javi- 
*8s de s'y reposer, tout. en mangeant, la tête et les 
bras appuyés sur des coussins. 


Un créancier avait deux débiteurs : Jun devait 
cing cents deniers et l'autre cinquante. 
wavalent pas de quoi les rendre, il leur remit à tous 
feux jeur dette. Lequel donc l'aiméra davantage ? 


beau vase de parfum, 
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davantage. 
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die { ordonne le prêtre, s'imposent 
pâr son éfiergie. 

Tous obéissent, tandis que le miss- 


vable regarde, en souriant, le couteau 
planté dans la table, 
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“ontinue l'abbé. Vous connaissez cet 
étueil, vous saviez sa position ét soi 
but ? 

— J'en avais vu les plans à Odessa, 
als j'en ignor: lancé et exact, 
H est dé construction récente ét doit ser 
vi de point d'appui aux sous-marins 
communistes, 

Que signifient les signes dont” il 
est coùvert à 
=— Unéersechoôthafen 3 1 Port pour 


} sous-marins n° 3: Les autres chiffres 
indiquent la position des abs l et 2en: 


longitude et latitude, 
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un grave danger à signaler notre upré- 
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que vous n'avez pu comprendre hier au 
étmit écrit en langage kspérantiste | 
code des comuiésaires commuinistes 
marinss ai, PRE à laduire cette ral. 

\45e 
de 


sa peche Ja 


ler de Jésus} avait senti lé répentir cnvahir son âme, 
se présenta à la porte, tenant entre ses 


ñ 
Jetpensa que d'est Lolat auquel ii à été remis 


Et se tournant Vers la femme, il dit à Simon : 
— Tu vois cette femme ? 


L'ECUEIL «1 F0 


Jésus, qui 


mains un. 
touFna vers | 


fisait dans la pensée du pharisien, se 


hi : 


Simon, j'ai quelque chose à te dire, 
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a essuyés de ses cheveux, 
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Marco, au gaïçon qui, maintenant, est 
devenu son allé fidèle, Ça y est, la 
coulisse est bloquée, pnséons de l'éu- 
Ire côté ! » 


On ne reconnaitrait plus la vaste 
grôtte ‘autrefois silencieuse et obscure. 
De fortes lampes à essence sous pres- 
sion ont été tirées du magasin par le chef 
Robert, qui savait où les trôuver, Elfes 
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bent activement de bloquer les galets 
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d'empêcher toute effraction de lexté- 
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ls maîte Yves ferment les panneaux 
des hublots et effacent toute trace exté- 


rivure de leur présence sur l'ilot. 
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Quelle idée saugrenue passe dans le 
cerveau de Nestor ? Ii pose le paravent 
devant le monsieur replet, perce un trou 
dans ledit paravent, sur lequel it a écrit 
ne annonce prometteuse 
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Les promeñetrs, intrigués. s'arrêtent 
ét versent à Nestor la modeste somme 
dé vingt-cinq centimes pour avoir le 
dfoit de jeter un regard sur le phéno- 
mène. 
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Mais le & phénomène » se réveille en 
sursaut et sa colère, en se rendant 
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les parages de l'Ile de Sein, 
en vue de léperan temible 
du Finistère. Tous les hommes étaient par- 
ts, et les garçons ét les garconnets, Il ne 


restait à lerre que les femmes et les plus | 


jeunes enfants, le curé et le-sonneur, un 
vieux pêcheur, Yvonnec, qui, ayant une 
Sambe de Boï, neprenait-plus la” mer: 

Ils parbrent gaiement C'est 3° prive 
Es fommes avaient dit adieu à leurs h 
ses Seule, 1 vieille Claudine était allée 
tout au bout de la jetée de piloïisvet, assise 
contre le grand crucifi® de bois, ses che- 
deux gris secoués par le vent. les épaules 
serrées dans son chêle noir, immobile, elle 
avait suivi die regard, jusqu'à la nuit, avec 
une ibnistesse morte, les sept voiles blanches 
qu s'abimaient dans Ja brame, roussâtre À 

La nuit fur bonne, Mais, le samedi, 
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srondait au large : le vent avait dés accès 
de rage brusque qui nritait la fureur des 
vagues de plus en plus hantes. Les femmes 
Se Hnrent tout laprès-midr rangées le- long 
de là plage, muets, tenant par la 
leurs petits garcons et leurs» fletes ; pas 
me voile ne se montrait au lom. La vieille 
Claudine, contbée et frissonrante, rampa 
Jusqu'au milieu de la jetée ; au crépus- 
cule, elle était encore Ià, face ï 
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me en lüne grolte profonde. Les femmes 
lluèrent de minces cierges jaunes devant 
autel et s'agenouillérent avec les enfants 
aux pieds de ln bonne Dame de Bretagne 
| Elles essayèrent de prier, mais les paroles 


ne venment plus à leurs lèvres. Les viil 
les se tenaient incrtes, presque farouches, 
songeant aux naufrages du temps de 
letir, jeunesse : les plus yennes pleu- 

raienl _siléncieusement, Le vent ef la 
pluie faisaient frémir les Yitraux délabrés de 
l'église. À l'entrée du chœur, di vaisseau 
de Haut bord, ex-vote très Ancien et très 
mail, suspendu à la voûte, avec son capi- 
faine tout doré debout au bare de quart, 
se balançait indelemment: Le chœur, le 
ikeu -recevaient 


QUAND 

à pas vot 

| Vote étourderie, Où 

oreilles hSuiyez jonjo 
1 


versez K 
kene di 


Quini 
biquement, au moment où 
ts de véhicules : 
fete pest arrêté près du trottoir, n 


1rAVErSeZ nas jüsté devans où juste der 
ARE RS Savez pas de quil peut 
y àvoir æu. delà, 3 


Ne vous aéérochez jamais in VÉH! 
êulé en mouvement, si enternent qu'i 
Lille, I voué entrainiérait et vous ppur- 
Mur omber SOUS autré Aucen haut 
feux ne tient À vous écraser, mas Ü ne 
peut pas vous éviter si youstombez juste 
Sous ses roues. 

ny a pas de Jouet ipne de -ballon où 
de corceau oui vallle lu peine de risquer 
votre vie. Ne jouez donc pas dans lu rte 
ousur ta route, Résistez A la tentniionde 
jvous Elancer auimilieu de ja chanssôe 
Pour chercher une balle, Mienx vaut 
rerdre quelques joucts que devse 


à 


vacillait autour des piliers, un rayonnement 
mélancolique. 

Un coup de vent plus formidable, 
tressaillir l'église ; la porte 
mer. et le vieil Yvonnec, tête nue, tout ruis- 
selant, parut au seuil ;, d'un grand geste 
d'époñvante, sans dire une parole, il signa- 
lait à lexiréme horizon, à la rencontre du 
ciel ténébreux et dela mer blanchis: 
Lroïs où quatre points noirs qui monts 
Yetombaient, s'engouffraient tour à 


tour. 
N'étaient=ce, point les pères, les maris, les 
filet les frères qui périssaient lä-bas 2 Les 
férimes, eftrainant leurs petits, cortirent en 
toute hâte, comme pour montrer du rivage 
Aux môürants, à leur dernière minute, les 
figures bien-simées Enogat, dont le père 


était parti avec les autres, s'enfuit éperdu 
par la sacristie. L'église demeura vide, tan 
dis que le vieux recteur, qui n'avait rien 
vü m rien entendu, lisa d'une voix 
brouillée une épitre de saint Paul aux chré- 
ens de Rome. 

À ce moment, la porte s'ouvrit encore 
£t une petite fille de 10 ans, tout en noir, 
trempée de pluie, sa coiffe dé mousseline 
flottant sur-le cou, les cheveux dénoués, se 
glissae Grnidement dàns l'église, Elle trai- 
nat un antique parapluie de laine rouge. 
aussi haut qu'elle et marchait chätissée de 
sabots, qu'elle retira tout aussitôt, par res- 
| pect pour la maison du Seigneur. Après 
avoir appuyé contre la muraille son para. 
pluie, elle gravit les deux marches de l’an- 
lel de sainte Anne, buisa la nappe, et y 
déposa un bouquet de marguerites flétries 
| par la tempête ; elle sortit de sa poclie un 
| reste de cierge, plus peüt et plus chétif que 
son petit dbigi, l'alluma gravement et le 
rangea parmi les autres puis, sans bruit, 
| pénétra dans la nef obscure et s’agenouilla 
sur la chaire, les mains jointes sux le giron, 
toute pâle, afin d'assister à lu Messe 

Le curé, abandonné par son jeune clerc, 


be ct dé Dolto tout le resto 
a rien d'héroïque 4 cou- 
hicules en mouvement 
H'e héros Hpnrend à attendr 
2ent dt VOUS arriverez 
temps,» 

Un conducteur do lourdes response 
bilités > 1 doit pènser non seuleme 
Ceux quil conduit mals encore aux + 
Simts Etouréis. ï mi niheur 


Ve lait 
ri vols mottint ehtravén son che 
ru 


Sitvotre camarade d'école est atteint 
d'une maladis contagieuse, vous prene 
ües précautions pou ne hgs l'attrape 
Un pneu de prudence et 60 réflexion von 
protègeront demême contre les accide 
de E ena-t-ilun de vous qu 
t pas nager, Snuferait. dans 
vière profonde ? Vous courez le même 
que si Vous à € 
de précautions. 
rez prudents, toujous: 


partoit. 
Soyez prudents aujouféhu même De- 


| 


tard, 


rnin;sil peut étre 


| 


| 
d 
| 


avait porté lui-même le Misel à la gauche 
ce l'autel. 

Il Lisait l'Evangile selon saint 
guérison de l’entart môu 

naëm. Aux paroles de JI 
el prod! 


ion ‘et de votre cou- 
ronne d'épines, au nom de votre mère ! 
La petite fille entendit et soupira tout b. 
< Aus soit-il ! > Elle n'avait plus ni p: 
nf mèré, mais seulement son frère Patrice, 
un garcon de quinze ans, sa sculé famille 
au monde, Tout à l'heure. 
une peur s grande de l'Océan, où se dé- 
battait Patrice, qu'elle s'était réfugice à 
l'église. Et elle trouvait très convenable, 
que ce jour-là, pour mieux se faire com- 
prendre, le curé parlät de temps en teinps 
français au Bon Dieu. 

Quand il eut achevé de dire NEvangile, 
le curé se tourna vers Ja nef el dit : 

& Mes’ enfants, il Faut prier pour ceux 
qui sont au péril de la mer. Récitons en- 
senible sut Par, ufin que Jens CR 
prenne en pitié les naufragés, 

. il commença l'oruison : Pate: Nos- 
ier 

Pas une vôix ne s’unisraît à la sienne, Te 
vent et3la pluie battaient toujours les vi- 
traux de l'église. La clameur des flots w£- 
sonnait dans l'ombre des voûtes, Il pers? 

que les femmes étaient toujours groupées à 
Tautel de sainte Anne, dans l'encoigeure 
de l'église, cachées par les piliers, et v€- 
péla sur un lon plus fort : 

Païer nosier, qui es in cœlis ! 

Mais, de la chapelle, ancun écho ne 
répondi:. 

Le prêtre se demanda si l'ange de la 
mort n'avait poini emporté entre ses bras 
la paroisse entière. Pour la troisième fois, 
il cria, avec une grande angoisse, dans le 
désert de son église : 

Paler nester, qui es in colis, sanclificetur 
normen tuurm 
da fond de la nuit, It voix de 
la petite orpheline 'éleva très pure : 

Advenial regnum tuunr; fiat rolunias 
fua, seul in coelo el in terra ! 

Et quand elle fut à la fn dela prière 
la voix s'éteignit en un sanglot: 

Mais, la supplication de l'enfant monta. 
par delx la tempête, plus haute qué le 
grondement rauque des flois, plus sonore 
Pqué la plainte du vent, jusqu'au pète qui est 
aux cieux. L/océan s'adoucit peu à peu 
ct, le soir de ce dimanche, les sep: 


S 


ü bar- 
ques, tirées à la corde, d'un bout à 'autré 
de la jetée, par le recteur, le :6nrieur ét 
toutes les femmes et tous les enfants mouil= 
lés jusqu'aux os. s'échouèrent l'une après 
l'autre sur la plage de Kermaror. Les mâts 
étaient rompus, les voiles déchirées, les fi. 
ets et les poissons perdus, mais personne, 
ni vieux, ni jeune, ne manquait à l'appel. 
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Figurez 
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fout seul. 


ce que je faisais La boisième, © 
n qui marchait tout s 


quelque temps 
4e jeunes 


nou£. dr APE TES 
Deseliers d'apnartonil 
BE “décride, si Calame 


QUE done die cheap que Ta fol ct la 


Sr ae mmitioit accorder À 


$ 4 F4 i lu jsqure plus épanouie que jamais 
é ques de l'assistance.) 

tnt Godez 
les et 


rs de nos lecteurs 1048 002 dent des monologues et il 
un por i 


etes de sure touse 


- © que je suis en colère !.. 


Le & Cœur Vaillant > qui inter ë monologue  deura avoir au moins 
Huit ans et {rois jours et au plus qualre-nihgl-sept ans et un mois, S'il n'apait que 
des Huit ans” at deux jours, 1l atiendrait au lendemain, JL arrive sur la seèrie, 


gentinient, et annonce, lu figure épanouleset le sourire aux lèvres + 


‘Tiens, ca vous étonne 
fondrez tous 


C' que je suis en colère, ah ! ce quefe Suis én co 
et vous avez l'air denire ? Quand sous connaïlrez mes maiheurs, vous 
en larmes, C’ que je suis en colèrt, @querje suis, en colère ! (Chaque fois qu'il 
sage de plus en. ls sour 
us que mon oncle Rigobert, 
oncle Rigobert ? Attendez. (/1 fouille dans ses poches ) C'est curieux ! Je eroy 
avoir sa photo. Enfin ça ne fait men. Demain, 
gurez-vous que mon oncle Rigobert m'avait donné un crayon grand comme cela 
dans toute leur longueurs) Non, pas tout à 


ous ne connaissez pekl-lre pas môn 


ous amènerai mon onele’, Fi- 


fait aussi grand. 
encore trop. (IL réduit 


Commesca. (/l réduit la longueur de rioiié) Non, c 
ait comme cà (ZI 


encore la longueur de moitié.) Non, je crois plulôt que c’ “don 
la vraie mesure.) + ANéc ca, mon fislôn, me dit-il, lu pourras écrire. Ça fa 


fous parlez st j'étais ray, Un crayon qui 
le regarder. Plus rien à faire © Maïs c'est le sève 1. 

J'ai done posé mon crayon sur mo cabier S. 
Il st arrivé trois choses. La première c'est que mon crayon ne bougeait pas plus que 
le clocher de notre Eglise, La ascondë, clesb que maman, surve £ 
Ÿ lant pas croire mon} 
ul, elle ma administré, non pas une purge, mais autre 


avez-vous ce qui.est anri 


‘çst que, niet vou histolre de 
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Une grande manifestation 
à Notre-Dame 
en l'honneur du Christ-Roi 


Dons 3 monte entier, où @ Oélébié, Le 


| 26 octobre, lu fête du Christ-Rot. 


s du diocése avmtont 
Christ-Roi qui 
levéque are 


fous les j 
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Scouts, Pabrona: 
du Pabe, avaie 
cnnlisediené la catho 

Lu son des trompettes d'argent, ils d5= 
ne entre. les. 180 drapeau Qué for 
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criunts est Lobre grand Ai, Ut le Car= 
dinal JT compte sur vous poux @ler és 


toutes ouvres 
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DE sus 


’écueil U. H.3 
(Suite de lapage 3.) 


Dorc, dans la euisine éclairée par 
une lanterne, il faut faife un déjeuner 


Et l'on oûs voit étroitement : un 


froid. mais, cette fois. l'appétit est bon, 2. ja cc & Toujours exsemble et to Jours». A 
malgré les menaces de l'avenir, On se J ' F > * : TE 
Kent si unis, fous, maintenant. Les en- à x AR 

fants évitent plus le chef mécanicien, Rare 

dent avaient peur. Dans leur âme Logogriphe 


#1 mon nom 
prison 


(droite, ilsile jugent comme un malheu: 
veux égaré "qui à beaucoup souffert, ils 
lui pardonnent, ils veulent être bons. Le lion parti, Bouboum reméféle son sauveur et caresse gentiment la 
A s'aperçoit bien vite de ce | ‘Hrosse trompe de Pan, «Amis; Mamis, jusqu'à la vie, jusqu'à la mort. » 


changement ‘de conduile à son égard et 


des laïnies. pèlent à ses paupières, mais Ph 
sa figure reflète Findompta le énergie | = ù 
<deñt il se sent animé dorénavant. létagramme à 
1 — Capitiine, difsil, toutes nos pré- Box isôn mortes, union, dans 
kaütions de défense sont prises Quel x x F lct rempar 

l'our £rouvoecx cinq mots, point né fau 


flan d'attaque avez-vous l'intention de 
suivre ? 


—— D'âbord, Robert, d'où croye 


LP 
vous que viendra l'attaque ? | LCD 


— Mais du Poldow, cepitane ! Il li s'agit maintenant de rentrer au logis. Bouboum se sent brisé de fatigue | 
te doit pas être loin maintenant. et d'émotion, C'ést Pan maintenant#qui ouvre la marche et ui sert d'entrai- 


À Uscracl du canon coute noùe > ||! "#0 | Réponses aux questions posées 
DAOB poney Dé moment | RUE dans le numéro précédent 


due nul de nous ne trahira uote pré- | 
sence dâns l'écueil, le Poldow n'aura | 
was le droit de tirer SRE 4 HHibae ou 
— Pas le droit à Il se génerait | 4? = 
— Je connais ses ordres, 1 n'a pas 


de droit d'endommager l'ouvrage eur | Le 27 Ê 
fequel les sous-marins de l'URSS. 4 7 £ Dy4 : 
doivent toujours pousoir compter, Sis] LL, f 
son équipage veut pénétrer dans notre Mais la nuit commercs à tomber, Bouboum n'en peut plus. Le vent lui 4 
refuge, même sil devine notre occu- | jeté du sable dans les yeux. : 
Mpation, il s'efforcera de foret l'une 
des'entrées, mais n'osera pas employer le $ 47) - ue 
canon Le cominissaire du peuple joue- 
zaitsa tte s'il donnait pareil ordre. p. 
È — Je vous crox, Robeit ! Vous 
"En | Dieavez ce dont ces, gens-là sont capables. % 
2 “nous ce'que vous nous con: | 
à - en 


Lun 


# 


» = Moi | un conseil dé moi | ne | 
peut s s'empêcher de s'écrier Robeït, sur | LL 


pris dela queshon Vous auriez con- | Pan arrête, contempie, attristé, son jeune maître qui s'endort, Va:t-il le 


“Æisnce en mot ! laisser toutf seul dans le désert im mense ? 


Le capitame s'est fedressé, 1l lève la 
main solennellément, et, regardant le | Ts 
chef dans les yeux, 1l déclare : pa mis 
——) Je tépèté ce que J'ai dit ce ma= 2 È 
An - = 


Fais ton devoir ! FDiu sen te 
jugera L» 
L'instant est plein d'émotion, Le si- 
+ ÿ lence consacre ce pardon qu'accorde 
l'officier au nom de tous, et tous s'ap- 
prêtent à entendre les propositions te 
mécanicien, quand celui-ci lève la main 
\ et fait signe d'écouter un bruit venant 
de l'extérieur: ; | 
Distinctement, quoique loin encore, 
un moteur d'avion A 2 brutalement 


À | Ë |FISTERRE IT IL) 
ME — “SE EL 


L'enfant est là étendu à ses pieds. Pan s'agenouille, le prend avec sa 
trompe, l'installe dans ses défenses comme dans un berceau. 


dans le ciel. 
= Les voilà ! nie Robert. 
‘Avion de reconraissance ! Nous avons 
= bien fait de lout éalfeutrer ce matin ! 
” “© = Etes la lanterne, Pierve, ou | 
plutôt mets-la dans le couloir, demande | Et portant devant lui son précieux fardeau, continue sa route dans Îx 
abbé” nuit. 
S #7 Oh f l'avion ne verra pas la | 


SN ‘dueur, s'empresse de déclarer le chet | É 
foécanicien, bantéaux. he laissent | Unvmoyen de calculer la-hauteur , La grosseur du cou 


’ . vien filirer, ET i d'un arbre Avez-vous jamais peus 
: — Ce n'est pas cela, xépond le pré- | 
4 de, moi aussi fai fait ne découxerte.-. 
2 Regardez LEE 
À la stupéfaction de tous, sur une ae à 
des parois blanches dela cellule, un fi Fe enr im Le 
Sp a , un fn Sté de l'arbre, cnloncez perpendi- 
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pratique ct très'| Guelqu'un combien de fois le tour 
ïrér la haüteur, U'un | Cou, d'une grande personne 
bien entendu que cet ; le) tour d'un, ol de bont 
complètement | érdinaire d'un Me 
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conditio 
soit RE un endroit 
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le _vérifiér 

Mesurez 
ment il dépasse 87 cehtimètres di 

Mesurez le goulot de l& be 
méyenne ls neuf centimèt: 
üs”tour, 

Faîtes le caleul ; 95 X 
|. Vous pouvez même gagner vi 
cchtimètre en enroulant votre tes a 
l'une surW'attre autour du goulot de 78 | op dns er Journef ». 61 rue Tafayct 
boutelile. LE {H. Poirier, tp.) 


1 lvoyon lutumeux tombe Pposte-vigie-| cuairement- nn biton ‘en terre, mesur 
et ‘photographie ‘sur le mur des envi- rez VEmDEE desl'ârbre, It longueur du 
s de l'écueil. “Une ombre large com- 1ShnypEons 
" ‘un goéland, se déplace lentement | 
#01 qu un. arisaille mouvante, À 
x 0: —-Un péniscope 1* écrie le maître 
no On voit la mere Vois 

‘c'est RO 


Comment, petit vaurien, tu imipio 
res la charité et tu ris ! 
-— Oh ! non, madame, c'est le paillas 


son qui me chatouille les pieds:!.… 
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